ÉLECTIONS LÉGISLATIVES du 12 MARS 1978 


1"™ CIRCONSCRIPTION du DOUBS 

POUR LE SOCIALISME 
LE POUVOIR AUX TRAVAILLEURS 



Martine BULTOT 

Médecin généraliste - 29 ans 


SUPPLÉANTE : 

Claudine PÉDROLETTI 


Laborantine - 33 ans 


Vous voulez en finir avec le régime 

des GISCARD. BARRE. CHIRAC' 


« La France vit au-dessus de ses moyens » dit le chef des patrons. R. BARRE. Quelle France ? Pas celle des travailleurs 
qui se tuent au travail pour un pouvoir d'achat toujours plus faible ; pas celle des chômeurs, surtout des jeunes et des femmes, 
que leur situation pousse parfois au suicide ; pas celle des petits paysans ruinés par le Marché Commun Capitaliste. 

Ceux-là vivent dans leur chair, [ austérité, le chômage, les licenciements, la ruine de régions entières. 

EN FRANCHE-COMTE : 20.000 chômeurs dont 2/3 de femmes ! 

Partout des diminutions d’effectifs : 

Compteurs : 947 à 600. 

R. Poulenc : 3.300 à 2.000. 

Kelton : 250 emplois supprimés. 

Et Mischler, l'Héritier, etc. 

Partout des fermetures programmées : Lip, Rhône Poulenc, le C A T. ... Menaces sur Kelton. 

Par contre les profits des entreprises ont augmenté de 40 % en 1976 ! 

Giscard-Barre-Chirac annoncent cyniquement que cela va empirer et durer : le programme de la droite c'est encore plus 
d’austérité et de misère ; c'est la répression de tous ceux et celles (travailleurs immigrés, militants syndicaux, anti nucléaires, 
militantes féministes) qui refusent et résistent. La société que nous promet la droite, c’est celte du chômage et de l’austérité. 
Libéral ce régime? Libre de se faire exploiter! Mais pas de contrôler notre travail et ce que l’on produit, pas de refuser le 
programme nucléaire, pas de dominer son corps et sa vie quand on est une femme 

FRANCHE-COMTE : LE DIALOGUE DE LA MATRAQUE ET DE L'ARBITRAIRE 

— LES TRAVAILLEURS DE LA REGION CONNAISSENT BIEN LES AGISSEMENTS DU REGIME : 

agressions sauvages et répétées à Lip, évacuation de Juradou occupé, expulsion des éducateurs en formation, heurts 
avec les manifestations ouvrières devant la préfecture, expulsions de militants émigrés, atteintes aux libertés dans les 
entreprises. 

— Bouvet-Ponsar, les trusts de la région et d’Europe veulent massacrer le Doubs, les paysages franc-comtois avec leur 
canal monstrueux. Et tout cela pour s'en mettre plein les poches avec des transports aux frais des contribuables ! 

— Et en plus des bruits de centrales nucléaires près de Besançon... 

En mars 78 la droite demande un nouveau bail, afin d'avoir les mains libres pour bloquer les salaires, licencier, réprimer... 

D1TES-LUI NON I Au premier tour comme au second, pas une voix pour ses candidats ! 

Pas une voix pour TOURRAIN, pour BITTARD ! 

Dehors Giscard Barre Chirac ! 

MAIS QUE PEUVENT CHANGER LE PROGRAMME COMMUN 
ET UN GOUVERNEMENT D’UNION DE LA GAUCHE ? 

Pendant des années, les partis de l'Union de la gauche ont présenté le Programme Commun comme te grand moyen de 

sortir le pays de ta crise, de donner satisfaction aux travailleurs et d'annoncer un profond changement de politique. 

Après avoir refusé toute riposte unie et résolue contre le plan Barre et le régime Giscard, le PC et le PS s'affrontent 
aujourd'hui sur des questions qui n’ont rien à voir avec les véritables exigences des travailleurs Ils se querellent sur une poi¬ 
gnée de filiales mais ils laissent l’un et l'autre 85 % de l'économie et des salariés aux mains des patrons, autrement dit le 
capitalisme et l’exploitation demeure la règle. De même, alors qu i! est immédiatement nécessaire de chasser Giscard et abro¬ 
ger la Constitution issu du coup d'Etat de 58, PC et PS s'y refusent. En fin de compte, ie Programme Commun version PC ou 
PS ne peut être qu'un programme de gestion du capitalisme. Il ne peut ni ne veut sortir de la crise et à plus forte raison 
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marcher au socialisme ; ce qu'ils proposent, n est pas ce qu'attendent les travailleurs On ne peut pas leur faire confiance. Le 
gouvernement constitué pour appliquer ce programme ne serait pas un gouvernement au service des travailleurs. Il serait con¬ 
traint faute de rompre avec le système capitalisme, d’en subir la logique en mettant en œuvre une politique d’austérité dite 
de «gauche» comme le font le parti travailliste anglais, le parti socialiste portugais, ou encore le parti communiste italien. 

UNE AUTRE VOIX EST POSSIBLE ! 

Celle de la lutte unie des travailleurs pour la défense immédiate et intransigeante de nos revendications : 

— LE SMIC à 2.400,00 F, la garantie du pouvoir d'achat par I échelle mobile des salaires indexée sur un indice syndical 
contrôlé par les travailleurs. 

— LE SMIC à 2.400 t ÛÛ F c'est un minimum ; à Renault CGT et CFDT exigent le salaire minimum à 3,000,00 F : partout 
exigeons une progression de notre pouvoir d’achat. 

— DES FEMMES, DES JEUNES, DES RURAUX cherchent un emploi et pendant ce temps des anciens ayant souvent 
plus de 40 années d'un dur travail usent dans les usines leurs dernières forces. Est-ce normal ? Il faut donner à ceux qui le dési¬ 
rent une retraite pleine et entière à partir de 55 ans. 

— LE PARTAGE DU TRAVAIL ENTRE TOUS et LA SEMAINE DE 35 HEURES sans perte de salaire sont une exigence 
immédiate. PC et PS se garder* bien de dire quand ils appliqueront cette mesure : nous devons l’exiger dans un délai de 3 à 
6 mois maximum après une éventuelle victoire de la gauche le 19 mars. 

EN FRANCHE-COMTE = 35 HEURES = 75.000 EMPLOIS NOUVEAUX * 

Cela signifie donner immédiatement un travail aux 20 000 chômeurs de la région, réserver 50.000 postes de travail 
aux femmes, aux jeunes, aux ruraux qui désirent travailler et qui cherchent désespérément dans les petites annonces, 

35 HEURES C’EST VIVRE AUTREMENT avec le temps de contrôler son entreprise, de mieux partager les tâches entre 
l'homme et la femme (garde des enfants}, et de vivre et travailler au pays, 

— NOUS SOMMES AUSSI PARTISANS DE LARGESNATIONAUSATION$,squs contrôle et gestion ouvrière. Nous disons 
qu elles doivent s'effectuer sans indemnité, ni rachat car les travailleurs n’ont pas à payer une seconde fois par l’impôt, 
ce qu'ils ont déjà payé par un travail. Un gouvernement ouvrier devra nationaliser Rhône-Poulenc et ses filiales, dès aujour¬ 
d'hui les députés PC et PS doivent déposer sur le bureau de l'Assemblée Nationale le projet de loi sur la nationalisation 
de Lip et de la branche horlogère, Kelton Timex entrera dans ce projet pour éviter comme au Portugal, qu’au lendemain 
d'une victoire de la gauche sa direction ferme l’entreprise. Toute entreprise convaincue de sabotage économique sera immé¬ 
diatement nationalisée. 


NOUS LUTTONS CONTRE TOUTES LES FORMES D'AGRESSION ET DE DISCRIMINATION 
ENVERS LES FEMMES : 

— Par l’accès des femmes à tous les emplois. 

— Par la mise en place de CENTRE DE FEMMES DANS LES QUARTIERS ET LES VILLAGES pour accueillir les femmes 

battues, celles qui veulent s'organiser et lutter ensemble. 

Mats aussi envers les jeunes et les immigrés , en particulier la circulaire Stoleru doit être abolie immédiatement. 

— CONTRE LE PROGRAMME ELECTRONUCLEAIRE quelle que soit la couleur du gouvernement, le 19 mars nous exigeons 
un moratoire de 5 ans minimum avec l'organisation d’un vaste débat, l'ouverture à tous et à toutes des moyens modernes d’ex¬ 
pression. Nous sommes pour la recherche d’énergie alternative, [’autoréduction des factures EDF de 15 %. 

— Nous exigeons des garanties qu'aucune centrale nucléaire ne soit construite dans la circonscription de Besançon, ni 
le long du Doubs. 


— Nous ne voulons pas voir le Doubs canalisé à grand gabarit, transformé en égout pour quelques trusts. NON au 
Grand Canal, pas plus sous un gouvernement de gauche que maintenant ! Quand on massacre une région c’est irrépara¬ 
ble ! Toutes tes procédures de décision doivent être immédiatement arrêtées. 


— CONTRE LES VISEES NEOCOLONIALISTES de l’impérialisme français au Tchad, au Sahara Occidental ! Pour le droit 
à l'autodétermination des TOM-DOM. 

— Pour obtenir et garantir toutes les revendications, IL FAUT DISSOUDRE LA CONSTITUTION DE 1958 issue d’un coup 
d Etat militaire. Il faut chasser Giscard d'Estaing « Président du fric « et détenteur de pouvoir énorme en particulier sur l'ar¬ 
mée. 

— I! nous faut un gouvernement du PC et du PS, non pour appliquer le Programme Commun, mais pour satisfaire toutes 
ces revendications, pour rompre avec la bourgeoisie et ses partis grands ou petits, gaullistes ou radicaux, s'appuyant sur la 
mobilisation des travailleurs. 

— Une telle lutte devra déboucher sur l’épuration de l’administration, le démantèlement de Ja hiérarchie militaire, l’ar¬ 
mement des travailleurs. 

— A l'Europe des polices et du capital, nous opposerons la solidarité internationale des travailleurs, vers les Etats-Unis 
Socialistes d’Europe... 

TRAVAILLEURS, TRAVAILLEUSES : 

En portant massivement vos voix au 2* tour sur les candidats PC PS en têtes vous contribuerez à chasser la droite, sans 
pour autant approuver la politique de Marchais ou Mitterrand. 

• Au premier tour votez massivement pour vos revendications les plus urgentes et les plus essentielles, votez pour chas¬ 
ser Giscard et sa Constitution. 

• Votez pour l’unité des travailleurs, contre les compromissions et les faux-semblants. 

• Femmes, jeunes, soldats, votez pour vos droits, droit au travail, droit d'expression, droit de vivre sa vie, sa sexualité 
librement, 

• Marquez votre défiance au PC et PS, responsablesde la division actuelle des travailleurs. 

VOTER POUR MARTINE BULTOT (Médecin Généraliste) 

Comité communiste pour l’autogestion 

CLAUDINE PETROLETTI (Laborantine) 

Ligue Communiste Révolutionnaire 
présentées dans le cadre des listes 

« POUR LE SOCIALISME, LE POUVOIR AUX TRAVAILLEURS » 


VU LES CANDIDATS. 














